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eher B o y et sa malheureuse femme 
avaient ches eux soixante mille francs 
«a râleurs dont Us cherchaient à opérer 
l e placement. Les malfaiteurs dérangés, 
a'ont pu cependant mettre la main snr 
• a trésor, bien qu'ils aieat fracturé tous 

; meubles . Dérangés dans leur cr imi-
ae i l e opération, i l s ont réussi à prendre 
l a fe'te et n'ont pu jusqu'ici être arrê
tés . 

— LE PUBLIC iTCl"B DE LA VEJIDÉE TA-
aaate un curieux cas d'hjrdrophobie : 

Le 18 janvier, le sieur Pierre Taupin, 
fermier à Larxillière, c o m m u n e de Tho-
rignv. avait acheté pour la somme de 
600 francs, une paire de j eunes b œ u f i . 
La 2 courant, l 'un des deux bœufs fut 
atteint d'accès furieux qui lui faisaient 
pousser des mugissements si effroyables 
ara'ou les entendait à 1 ,500 mètres de 
dis tance . 

Le sieur Taapin fit examiner ce boeuf 
•salade par un m é lec in-vétér inaire ; 
eelui-ci reconnut que l'animal était e n -

I. Le bosuf fut alors fortement at ta-
BBV* à un arbre, dans une prairie, et 
Test là que trois jours aprè* l es s ieurs 

t e , brigadier de gendarmerie , et 
•aaaet i l ,gendarme, l'abattirent de deux 

sps de fusil. 

LE ROI D ' A « A I C A N I E . — M . d e T o n -
t a n s p l u s connu sous le nom de roi d'A-

aeanie, est en ce moment a Bordeaux, 
l'hôpital Si int-André. 
Orll ie-Antoine 1" partit, il y a e n 

viron deux ans , pour tenter de nouveau 
conquête de son royaume; mais son 

Inyage ne fut qu'une longue suite de 
Yiâères. Emprisonné par la République 

ent ine , dépouil lé m ê m e , parait-il , 
ressources qu'il avait emportées , et 

1 dans la détresse , a pe ine avait-il 
ivre sa liberté qu'il fut atteint 

affection grave qui le força de se 
1er à l'hôpital français de Buéno-:-

lyres . 
U y a quelque t e m p s , une souscr ip -

lon ouverte en sa faveur à la Plata lui 
t r a i t de se faire rapatrier en France 
ir le Paraua, arrivé à Bordeaux le 

lévrier. Hais , dès s o n débarquement , 
su tirant encore des s u i t e s de sa m i t a 

nt, de Tonneins a dit se faire c o n 
t r e à l'hôpital Sa in t -André . 

Depuis quelques j o u r s , dit la Pro 
ince de Bordeaux, la pêche anx b u t -

est c o m m e n c é e an Verdoa. Les 
Soeurs ou t déjà fait d e fortes «razzias 

i en mol lusque , dont la production va 
tquejour croissant et n'améliorant. 

[Le Journal de Bordeaux dit à ce 
•aos que 4es huîtres ne sont abon
n a s dans ces parages que depuis 

l e s années seu lement . Un navire 
i d'huttres du Portugal se perdit à 

Duchure du fleuve, il y a cinq ans 
iron. La mer apporta le chargement 
' l a côte de Royan , et , au bout d'un 
i t nombre d'anaée^. les rochers 

l ient couverts d'huîtres jusqu'à c inq 
s ix l ieues à la ronde. 

LA MAISON IMPÉRIALE AUTRICHIENNE 
'L'EXPOSITION DE 1878. — La maison 

Briale, qui n e négl ige aucune o c c a -
in de contr ibue ' à la digne représen-
•on de l'Autriche, prêtera s o n p u n 
i t concours pour l 'Exposit ion univer-

de Paris . S . M. l'Empereur a 
"i un sculoteur , M. Victor Filgner, 

i l 'exécut ion d'un groupe de grandeur 
qus naturelle dest iné à la décora-
d'unV fontaine et dont la maquette 

e n voie de préparation. La m ê m e 
Iste a été chargé ,en outre , d'exécuter 
terre cui te , la statue en grandeur 
•relie de l'Empereur. Ces deux ou-

sont de - t i aé s à figurer en p r e -
1 l ieu dans la sect ion artistique de 

{•tricha à 1 Exposit ion de Paris. 

A. I. l'archiduc Charles Louis a 
l é . de FOU côté , à la maison H e r -
, UQeoheimer d luut .bruck .un grand 
i l dest iné éga lement à l 'Exposit ion 

i v e r s e l l e d e 1878. 

T'KINT HOLLANDAIS. — La Hol-
i a'a p lus rien à envier à la Be lg i -
elle aussi a son T'Kint. Les valeurs 

•Maa par le caissier infidèle d'outre 
i y c k ne s'élèvent pas , il est vrai . 

ehiff.-e fabuleux qui fait que l ' e x -
sloyé de la Banque de Belgique figu-

au premier rang dans l es annales 
I vol . Mais les procéder employés par 

• t l'autre ont entre e n x des affini-
i s ingul ières . 

Hollandais, qui fait en ce m o m e n t 
i frai* de la chronique de son pays , a 

iBrnyn; il était secrétaire de VAms-
imsc/ieianaal-MaatcAappy (Société 

• n a a l d'Amsterdam. 
I e s t établi que cent so ixante -d ix 

• s de mille florins c h a c u n e , ( 3 6 0 , 0 0 0 
environ) ont été enlavéea du 

-fort et vendues par Bruyn. Cent 
i te de «es act ions appartenaient à 
riété qui laa avait achetées à titre 
erre. Les trente autres act ions 

•t é té déposées par les direc-

i Toi doit remonter à que lques a n -
i. A quel le époque f C'est oe qne 

lot ion pourra démontrer. Il p a -
l4|u« c'est l 'amour du Inxe qui a 

Bruyn au vo l . 
directeurs, dont la c o n f l m e e en 

secrétaire était i l l imitée, avaient 
a i que ce lu i -c i vivait largement , 

; Us supposaient , d'après sas dires , 
dehors de s e s appointements il 

~ It que lque fortune. C'est aussi 
ce motif qne la vérification dea 

n'a jamais en lieu que superf i -
lent . Le» act ions déposées a n -

des tas avaient toujours été trou-
exactes et les soustractions s e 
tena ient toujours dans les parties 

i res des tas . 

• e Bruyn ne possédait pas la clé 
iffre-fort. il a dû enlever les act ions 
ornent où cette clé l a i était confiée 
déposer daas la aalaaa ou pour an 

retirer des papiers. La derniers fois q u e 
cela eut l ieu, il a profité d'un moment 
où des membres du consei l d'adminis
tration conversaient le dos tourné à la 
caiflse. 

Le hasard a amené la découverte de 
la vérité. Tandis que Bruyn s'était r e n 
du à Paris pour y célébrer le douzième 
anniversaire de son mariage, l es fonc 
tions de secrétaire furent remplies par 
un autre employé . 

Dans une réunion de la direction, il 
fut quest ion de la fête que célébrait 
Bruyn, et on s'était demandé «i, à ce t te 
occas ion, il ne conviendrait pas d'oflrir 
un cadeau a ce dernier. Tout en discu
tant,on eut l'idée de vérifier les acUons. 
Elles étaient, c o m m e toujours, intactes . 

Cependant, le lendemain, un des d i 
recteurs revint à la charge e t alors la 
véritable situation s e fit jour. 

La secrétaire, à son tour, lut invité à 
se présenter à une assemblée de la d i 
rect ion, et on lui demanda des explica
tions. Il fit des a v e u x , et son arresta
tion eut l ieu à l 'assemblée m ê m e . 

— LE TRESOR DES ANCETRES BE H O V I -
L L S . — Dn trésor qui , indépendamment 
da sa valeur intrinsèque, offre ua vif in
térêt an point de v u e historique, e n rai
son de la lumière qu'il jette aur l es rap
ports- entre l 'Asyrie, l 'Egypte, la Grèce 
et le déve loppement des diverses phases 
de la civil isation le long des c o t e s de la 
Méditerranée, vient d'être découvert à 
Palestrina, la Prœnes te des Latins. 

Ou sait que Paleatrina, s i tuée à 14 
kilomètres de Frascati, dans la comar-
que de R o m e , est une des pais anc ien
nes cités de l'Italie. Capitale d e s E q u e s , 
elle eut un roi bien avant la fondation 
de Rome. A la fin du s iècle dernier (en 
1777) , on y t r o u v â t e s fastes dits pré-
nestins; on y voit encore les vest iges 
d'un mur c / c l o p é e n , sinsi que les ruines 
d'une villa d'Antooin le P i e a x . et d'un 
temple de la Fortune où l'on admirait 
une bel le mosaïque qui a é ld transpor
tée s u palais Barberini a R o m e . 

C'est au mi l ieu d'un champ de vignes 
et d'oliviers, au pied des col l ines , sur 
lesquel les s'éiè /e Palestrina que deux 
archéologues", MM. Frollano «t Bernar-
dini , ont découvert récemment ce tré
sor , qui est d'une véritable richesse et 
parfaitement conservé , bien qu'il re
monte à près de trois mille ans . Il était 
renfermé dans une tomba que l'ou croit 
être celle d'un membre de l a famille 
Sylvia , ancêtre de R o m a i n s et roi 
d'Albe. 

Cette tombe a la forme d'une chambre 
rectangulaire, creusée dans la terre à la 
profondeur d'environ °2 mètres de la sur
face du sol e t mesurant 5 mètres 4 5 cen
timètres de long sur 3 métras 92 c e n 
timètres de large. 

Parmi les objets qu'on en a ret irés , on 
cite une plaque d'or massif, servant de 
pectoral , mesurant environ 8 nonces sur 
S, et recouverte de 131 statuettes sculp
tées en miniature, d'animaux, de l i ons , 
de chevaux et de chimères , aussi par 
faites dans l es détails et presque aussi 
bien modelées que si e l les étaient d e 
grandeur naturelle-

Dans Je s e n s de la plus grande l o n 
gueur d e ce t te p laque, o n trouve d'abord 
sur la m ê m e l igne, quinze o i seaux à 
figures d'hommes ou a» s irènes . Entre 
c e s o i s eaux , mais placés suff isamment 
en arrière pour former une seconde 
rangée, v iennent 14 lions couchants , à 
têtes de sphinx , puis une autre rangée 
de douze l ions debout , suivie d'uue 
quatrième de douze l ions a**is. La 
même plaqua porto encore des têtes de 
chèvres et .huit chevaux . Au revers , on 
remarque deux rangées de tubes à peu 
de i istanoe' l'un de l'antre qui servaient 
à passer des cordes pour attacher ce cu
rieux ornement . 

Las antres objets ea or, cons i s tent en 
fibules d'un travail exqu i s , trois c y l i n 
dres très ornés , une grande quantité de 
franches d'or, des boutons formés d'une 
feuille épa isse d'or, sur une basa d' i 
voire , une peUte coupe de la forme 
d'un œuf, avec des anses d'une dé l i ca 
t e s s e , d'une telle perfect ion, qu'el le 
s emble appartenir à la toilette d'une 
dame . * 

On a aussi recueil l i dans la tombe de 
Paleatrina, un nombre considérable da 
vaaes d'argent de diverses formes, dea 
parures en ivoire s c u l p t é , u s e p a 
noplie de boucl iers en e n i v r e , de 
lances , de sabres , de poignarda, un 
somptueux lit funéraire de bois et de ' 
bronze, des trépieds et une foule d'objets ! 
consacrés à nn usage funéraire. 

Sur un des vases d'argent on voit H 
barque emblémat ique du solei l e t l e s ' 
figures d'Osiris, de Phra, et d'autres di- I 
vinités égypt iennes , avec des grappes ! 
cTIiis e t d'Horua aux angles ; u n e b u -
cription placée au dessus dea groupas 
donne le n o m de l'artiste, que l'on a 
déchiffré de la manière suivante : Es- I 
munie arben asta. 

A en juger par leur s ty l e , et les sujets | 
qu'Uareprésentent, les objets d é c o u v e r t 
à Palestrina appartiennent presque tous 
à la période pendant laquelle l'influence 
de la civil isation égypt ienne et a s s y 
rienne dominait en Etrnrie et dans le 
Latium. Ce trésor, si précieux au point 
de vue archéologique, a été acquis au 
prix de 80 ,000 fr. par le gouvernement 
ital ien, qui doit le faire installer c e s 
jours-ci au m u s é e Kirchner à Rome. 

EXPLOSfbN DE OAZ A L'ABBAYE DU LA 
CAMBRE. — Un terrible accident est ar
rivé, jeudi maUn, à 10 heure», * l 'Ab
baye de la Cambre (établ issement mi l i 
taire,) Belgique. 

On travaillait à la canalisation du r»x ' 
sons la porte de l'entrée principale. 

Tout à coup une détonation formida
ble , semblable à cel le d'un canon de 
fort cal ibre, retentit e t je t te l 'épouvante 
dans teata la eeaeruc. 

mmWmmWmÊ*Mmm~mammaBBseaBSB 
On pénètre dans la cDur d'honneur 

d'où semblait venir le bruit de la déto
nat ion. 

Officiers, é l èves , télégraphiste de 
campagne arrivent sur l e s l i eux . 

Ce fut pour e u x un spectac le horrible. 
I ls constatèrent vite qu'une explos ion 

de gaz avait e u l i eu devant la porte 
d'entrée du portier-consigne dont le 
guichet se trouve à gauche en entrant 
à l 'Abbaye. 

Les meubles et l iteries du brave s o o s -
officisr étaient en feu e t déch ique té s 
en mil le morceaux. Tentures , papiers 
étaient mi s en pièces . 

Mais c e qu'il y a de plus malheureux , 
c'est que le feu a fait trois v i c t imes . 

La femme du concierge est horr ible
m e n t muti lée . Sa figure est brûlée; s e s 
mains sont en partie coupées c o m m e 
a v e c un instrument tranchant. Son é ta t 
est désespéré . 

Les blessures du portier-consigne e t 
d'un soldat employé au cabinet de chimie 
sont moins graves , mais donnent cepen
dant quelques inquiétudes . 

Les secours ont été prompts .La cons 
ternation est très g r i n d e parmi la popu
lation militaire où cet braves g e n s sont 
connus depuis longtemps». 

Le feu a été éteint rapidement. 
Mais quel le est la cause de l ' exp lo 

sion T L'instruction n'est pas terminée 
au moment où nous écr ivons . 

On suppose que l'on aura ouvert le 
gaz, pendant le trava'l fait a l 'extérieur, 
pour le service du cabinet de chimie , 
qu'une fuite assez forte aura e u l ieu e t 
qu'à l'approche de la lampe de l ' e m 
p loyé , le gaz aura pris feu. 

Un ouvrier gszivr a été j e t é à plus de 
20 mètres dans la cour. Il a été relevé 
sans blessures apparentes . 

C H W K S E T A U T R E S 

A ' p r o p o s d e s récr iminat ions d e la presse 
sur l 'alt i tude de M. le prés ident V a n e y d a n s 
l e procès GoJefrov , le Masque de F e r se d e 
m a n d e par que l bout le prés ident d o s p r o 
c h a i n e s a s s i s e s Ta prendre l 'accusé . 

Un conse i l l er à u n e Cour d'appel , q u i v i ent 
d'Aire d é s i g n é p o a r prés ider de prochaines 
a s s i s e s , e s t d a n s la p l u s grande perplex i té . 

H craint da t o m b e r d a n s l ' excès qui a é té 
reproché si v i v e m e n t à certa in prés ident . 

— Et d'abord, d i t - i l . c o m m e n t aope l l era i - je 
l ' accusé? — « Citoyen ? » — C'est b i e n radical . 
— « Cher maître T » — S o n a v o c a t p e u t se fâ
cher de ce t t e a s s i m i l a t i o n . — « Mon bon 
a m i ? > — C'est b i en famil ier . — A h ! j e ne 
peux c e p e n d a n t pas l ' a p p e l e r * S i r s l . . . » sans 
compter qu'il regarderait p e u t - ê t r e c e l a c o m m e 
une o l lense ! 

Marseilles, 8 mars, 8 h. 10, s . 
M. J o s e p h Autraa*. m e m b r e de l'Aca

démie française, est mort sub i t ement . 
Constantinople, 6 mars. 

La Porta parait opposée a que lques 
points contenus dans ses demandes des 
Monténégrins. t 

Le consei l des ministres s 'occupera 
demain de cette ques t ion . 

Nouvello3 du soir 
Tous les journaux du matin commen

tent l 'allocution do comte de Cbambord 
qui produit la plus v ive sensat ion. 

M. Martel, garde des s c e a u x , ministre 
de la just ice et des cu l tes , a repris, hier 
6 mars , la direction de son ministère , 
dont l'intérim avait é t é confié , par décret 
du 23 janvier dernier, à M. Christophle, 
ministre des travaux publ ics . 

CONSEIL MUNICIPAL DE PARIS 
Séance du 6 mars 

Prés idence de M. Bonnet -Duverdier . 
Discuss ion sur les conc lus ions du 

rapport de M- Engelhard. Le Conseil in
vi te M. le préfet à changer , par arrêté, 
le n o m du boulevard Hanssemann en 
celui du boulevard Hoche , et le nom des 
rues Saint-Arnaud, Magnan, Morny, 
Billault. en celui i''F'!r-ine Marcel, 
Bail ly , Bazeille» ut Conlmiers. 

Les avenues Joséphine , du R o i - d e -
R o m e , e t de la Reine-Hortense seraient 
dénommés a v e n u e s Chaillot, Kléber, 
M o n c e a u ; le quai N a p o l é o n , quai d e 
la Cité. Les n o m s d e Didot , de Gutten-
berg, de Georges Saad , remplaceraient 
e e a s des Rnes du Four St -Germain, B o 
naparte e t Meslay. L'arenue dea A m a n 
diers s'appelleraient avenue Ledru-
Roll in/ le boulevard St . -Germain serait 
divisé en trois s ec t i ons , qui recevraient 
les noms de boulevards Michelet, Quinet 
et Saint-Germain. 

L 'emplacenvut de la rue d'Argenteuil 
prendrait le uum i l rue de Charras : la 
n o m de David d Auicers serait subs t i tué 
à celui de Lepic, et la dénominat ion de 
rue de Bouil le serait supprimée. 

M. le préfet contes te an Conseil le 
droit d'attribuer une dénominat ion à 
u n e rue nouve l l e . Le préfet a ee t t e a t 
tribution. Bons la survei l lance de l'auto
rité supérieure, et si lea conclus ions 
étaient adoptées , la dél ibération p o u r 
rait être annulée . 

Après une longue d i scuss ion , le C o n 
sei l adopte c e s conc lus ion* , e x e p t é c e 
qui concerne les n o m s de Didot, Miche
let , Quinet, Charras, pour lesquels on 
émet le v œ u qu'ils soient donnés à 
d'autres rues . 

La séance est l evée à s ix heures e t 
demie . 

M. le comte Schouvaloff, a m b a s s a 
deur de Russ ie en Angleterre, est arrivé 
hier à Paris , venant de Londres : il e s t 
descendu au Grand Hôtel . 

M. l e marquis d'IIaroonrt, a m b a s s a 
deur de France à Londres, v ient d'arri
ver à Paris pour y passer o n c o n g é d'un 

Madrid, 6 mars, soir. 
D'après des lettres Àe la Havane, l e 

vapeur de guerre espagnol Qeorge Juan 
serait allé daus les eaux de la Républi • 
que de Nicaragua pour appuyer les r é 
clamations de la famille du capitaine da 
Montezuma,assass iné par des pirates et 
des armateurs réfugiés dans le Nicara
gua. 

Washington , 6 mars soir. 
Le président Hayes enverra demain 

au Sénat une communicat ion relative 
aux affaires concernant le pouvoir exé 
cutif. 

Le Sénat a validé l'élection de M. 
Lamar. démocrate , au sujet de laquelle 
des difficultés avaient é t é sou levées . 

B S U f o L C T I M FIV%-VC 1 E R 
Oa nous écrit de Paris , le I mars 

1 8 7 7 : 

L e s conso l i l é s ang la i s o n t m o n t é d s 1/8; 
nos rentes ont fait, au contraire , p r e u v e d'une 
certaine lourdeur: l 'approche d e s cours ronds 
de 74 e t de 107 suf f i samment é l e v é s pour la 
s i tuat ion a c t u e l l e , deva i t forcément provoquer 
d e s réa l i sat ions . 

La clôt-ire s'est f i i t e à 73,80 et 10T..80 e n 
réact ion d * I -1 1,2 sur le 3 u'o, et de 07 c 1 2 
sur le S 0 ,0 . 

Les recet tes g é n é r a l e s n'ont ache té q u e 
1,000 fr.de 3 0/ft. et 24,000 de 5 0/p. 

L ' é v é n e m e n t de la j o u r n é e e s t l ' insert ion à 
VOfficiel d u c o m m u n i q u é relatif à l ' émi s s ion 
d e s m i n e s de Col lo . q u e n o u s a v i o n s a n n o n c é e 
hier . 

Le pub l i c do i t u n e v i v e reconnaissance à 
M. le g o u v e r n e u r d e l 'Algér ie qu i a e m p ê c h é 

m a i s d e p u i s s a n t e s ' j 'Epargne d e se fourvoyer d a n s u n e opérat ion 
t o „ „ In i » n f „ . „ , I l ancée a grands renforts de réc lames , e t dont 

< le l e n d e m a i n é u i t c e r t a i n e m e n t gros d'ameres 
d é c e p t i o n s . R e n s e i g n é s à t e m p s n o s bu l l e t in s 
l i o a n c i e r s n'ont parlé de ce t te affaire q u e pour 
met tre o s l ec teurs e a garde contra e l l e . 

Cer .a ines banques de publ ic i t é ont crû d e 
voir prû'K-r c e l t e é m i s s i o n : la c o m m u n i q u é 
du général Chanzy e s t pour e l l e s e t pour le 
pu .lie un e n s e i g n e m e n t . 

B e a u c o u p de fermeté sur l e s ac t ions de 
l 'Est a l g é r i e n d e m a n d é e s à 507,M) c o u p o n 
dé taché . 

t-es ins t i tu t ions de crédit sont fa ib les . 
I»a B a n q u e île France c o n s e r v e avec pe ine 

le cours de 3,2oti; l e Crédit foncier recule 
à 590. 

On annonce la mort d'Orélit F», e x -
roi d'Araucaaie, ex-avoué de Périgueux, 
décédé à Bordeaux. 

Les trois groupes de gauche vont s e 
réunir pour nommer leur candidat à 
l'élection du Sénat . Oa présume que ce 
sera M. Alfred André qui sera chois i . 

D S PÊCEBS TELEGRAPHIQUE S 
Saint-Pétersbourg, 6 mars, soir. 

L'organisation administrative des 
corps d'armée n'est pas u n e menace de 
guerre, mais la 'coutinuation de l'appli
cation de la loi du 11 août 1 8 7 4 . c o n 
cernant la réorganisation de l'armée 
russe-

On assure que les interprétat ions dan s 
nn sens bel l iqueux du v o y a g e du géné
ral Ignatieffsont d é n u é e s de fondement . 

Londres, 6 mars . 
Le Times a reçu de Philadelphie 0 

mars la dépêche su ivante : 
La Constitution du n o u v e a u Cabinet, 

est plus difficile que M. Hayes ne l 'a
vait cru d'abord. Le nouveau président 
voudrait réconcilier l es l ibéraux appar
tenant jusqu'ici à l 'opposi t ion,et les d é 
mocrates du Sud. Les sénateurs répu
blicains et radicaux sont très -opposés à 
la nomination de M. Schurz c o m m e m i 
nistre de l ' intérieur,et à ce l le d e M . K e y , 
ancien sénateur du Tennessee , c o m m e 
directeur des postes . M. Hayes ne v o u 
drait pas maintenir M. Cameron au mi 
nistère de la guerre 
influences s'exercen 
de M. Cameron. 

Berlin, 6 mars. 
Le général I matieff s'est rendu ce 

matin à l'ambassade de Russ i e , où il a 
eu un long rutretien. Il a fait ensuite 
une visite au prince Bismarck, chez l e 
quel il dînera de nouveau ce soir à 6 h. 
Le général partira pour Paris d m vu à ; 
midi. 

Berlin, 6 mars. 
La Gazette natioaale a reçu fc q u e l 

qu'un qui s'est longuement entretenu 
avec un personnage fort lié avec U: 
général I^uat eff, les rense ignements 
suivants qu'elle cro.t pouvoir donner l 
c o m m e parfaitement authent iques Pour 
ce qui est de la possibil i té d'une guerre, ! 
on croit à St-Pétersbourg que la Porte | 
fera des concess ions et ne tentera pas la | 
fortune des armes. Jusque dan3 ces der- j 
niers temps , d i t -on , on était parfaite- I 
ment convaincu à Constantinople qu'en 
cas d'une guerre avec la Russ ie , la Tur
quie trouverait un allié. Mais lo id 
Sali.sbury qui , à Constantinople, est de
venu l'ami intime de la Russ ie , a détruit 
le dernier espoir qu'on nourrissait à cet 
égard. Il est vrai, ajoute-t -on, qu'il e s t 
difficile de se rendre un compte bien 
exact de la s i tuation à Constantinople . 
Depuis la déposit ion d'Abdul-Aztx, tout 
est en désarroi. 

Le gouvernement chancelnV; personne 
n e sa i t s i h^Purte ses» en état de r e m - ; 
plir demain l e s promesses qu'elle aura 
faites aujourd'hui. L i Russie évitera la 
guerre pour peu que la chose soit p o s 
sible; autrement elle la fera avec la plus 
grande énergie. De la part des autres 
puissances , el le attend avec confiance 
une neutralité bienvei l lante 

Berlin, 6 mars. 
La Post prétend qu'en Alsace , d a n s l e s j 

cercles des autonomistes , on se l l i t te de ; 
l'espoir que l'Emoereur Guil laume, en j 
quittant Wiesbadea au mois de mai pro- [ 
chain, visitera Strasbourg et le reste de 
l'Alsace, et qu'à cette occas ion il a p 
portera de notables adoucissem»ut3 à la 
quest ion dVs optants pour la nationalité 
françase. 

Berlin, 6 mars. 
En réponse à l'affirmation réitérée de 

certaines feui l lesul lramontaines ,d'après 
laquelle l'empereur de Russ ie aurait 
offert au général de Manteuffel l e c o m 
mandement de l'armée du s u d , offre que 
le général prussien aurait déc l inée par 
sui te de l'opinion défavorable qu'il aurait 
de l'armée russe, le Reiehsarneiçer se1 

dit autorisé à déclarer que le C/.ar n'a 
jamais offert de c o m m a n d e m e n t an g é 
néral de Manteuffel, et que par c o n s é 
quent celui-ci n'a jamais eu à se refuser 
u n e offre de ce genre. Le Journal offi
ciel ajoute que M. de Manteuffel n'a j a 
mais exprimé une opinion défavorable 
sur l'armée russe. 

Lisbonne, S mars , soir. 
Le nouveau ministère s'est présenté 

aux Gortès. Les groupes parlementaires 
lui ont promis leur appui plus ou m o i n s 
condit ionnel . 

Le minis tre des finances a promis l ' é 
quilibre des recettes et des dépenses . -

Bucharest , 6 mars. 
M. Stourdja, ministre des finances a 

donné sa démiss ion, les députés ayant 
refusé de voter sans amendement , le pro
j e t déjà voté par le Sénat . 

La commiss ion d'enquête mixte char
gée de vérifier le fait concernant la vio
lation du territoire roumain, s'est s é p a 
rée s a n s rien décider. Les c o m m i s s a i r . s 
turcs ont refusé de visiter la local i té de 
Gouracame où l'iucident a eu . . eu . L'ile 
P y r g o s appartenant d'ailleurs à la R o u 
manie par suite de la posit ion du Thali-
veg du Danube. Les courriers manquent 
depuis vendredi. 

Florence, 6 mars , soir. 
L'Empereur dn Brésil a ass i s té hier 

soir à l'inauguration de l'Aca i émic 
orientale: il a reçu le diplôme de mem
bre de cette Académie . L'Empereur a 
vis ité ensui te le couvent de la Char
treuse , l 'église du Saint-Esprit et divers 
ateliers d'artistes. 

Madrid. 6 mars , soir. 
Le Roi est arrivé à Rosas . Il a invité 

à déjeuner l'amiral commandant l'esca
dre française. 

Le ministre des affaires é trangères est 
reveau à Madrid. 
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T a m i r e s t o B M S a S l x . r j e d u F o a t s -
n o v , et» . - h o u de M. Ho<tv. 

J e u d i 8 mars 1877 
E a ' r c e s de faveur e t a b o n n e m e n t s s u s p e n d u s 

1 leprésentat ton extraordinaire 
Au b'm:li.-c de M m e F O H T A I N B 1«r rôle 

A V P • le <-ou<-0.irsot p o u r c e t t e f o i s s e n l e m e n t d e : 
M K - C L N D E , baryton d u ijraud-Thé.Ur»; 

de \ !o ' i s . 
VI. J A I . O H S . trial. 
l i m e s D O M E R O I ' E , chante . i se . 

KOI.AND, i l . 
f,: BaMBaa de Chapelle, op.Va .nnii . |ue e a 

un a -"-v pnroles de Scr ibe , mu*i jn' do l'aer. 
l.,-i Km ses de Jeannette, o p é r a - oi ini iue e n 

un a t'-. par Michel Carré et J u l e s Barbier , 
uui- iq «• de Victor Ma-sc . 

/ . • '/'. i» du it onde, valse à grand orches tre , 
c h a n t é e l'iir Mlle R o l a n d . 

l > s •••,,((< de i"//'im>n«. c a m é d i j en d r u i 
acte* , par J u l e s de P r é m i r v. 

Ordru d« spec tac l e . — t° Les Droit* d e 
n i o m u i - : 2° Le Maître île Cha-jollc: ! • Ix! 
Tour du Monde: 4° Les N o c e s de Jeann-Hle. 

Harems , à 7 b. l i i a - a i à 7 li. lit. 

SOCIÉTÉ GÉHÉRALE 
t a p i w i •*o,**a>o.«M>«n 

A genre de Roubaix et Tourcoing 
15 lie de la F o s « e - a u x - C h ê n c s . 

I n t é r ê t s b o n é f l é s a u x d é p o s a n t s 
A vue i-ii Comptes «le Cliè^ue» 1 0/W 
B o n s ù é c h é .nce de ï a 3 m o i s 1 d u 

a 6 à 11 » 2 0 /0 
s • 1 ï à 23 » 8 0 /0 
» ° l I 3 i > 4 n/n 
» 3 à 3 a n s 5 0,1* 

TAMAR INDIEN 
GRILLON 

g T u t t l a x a t i r r a f r a t o h i s s a n t 
- . C O N S T I P A T I O N at H é m o r r h o i d e a 
Pm**MS,r. Ormmmonf.Péris.—S- ï.so.Postet.Ts 
K u u i . a i i , IsaaesMMt, p b . . "JO. Mtssili èli » . 

^ 1 2 
GOUTTE et RHUMATISMES 

D e p u i s 1823, l 'emcaetté remarquable d e 

e f l e u ca lmants Instantanés , et sou I n n o 
cu i té complè te sur l 'écoaomie son t a t t e s t é s 
par lea médec ins e t . les félicitations u n a 
n i m e s des malades . Mémoire médical e n 
v o i e gnMls et franco sur d e m a n d e adres sée 
e u T s é p o t e é n é r a l , 4, rue Se l'Echiquier, S 
sâsris.— KBifer Us nouvelle* wuiruna dm 
•rayes lie. Sous—dépots d a u s les pbarmacieSa 

1 .-poi pour R o u b a i x , Pharmac ie S K U K R T , 
con our de l'cirliae ù,-A».iriin. 128.11 

I l r T u - e x « • S a d e ^ a n l r e f s e a s :<•£ 

— N'ae.-eptei q u e n o s bottes e n fer b l a n c , 
a ver la m a r q u e d ? fabrique Hevaleecière 
lia l u r r g , sur l e s é t ique t t e s . 

<r» • l ' U T j t ft T n i l C ren<iues.aa<raéd<— 
O H •* I L. H l U U d c ine , s a n s p u r / e s 
et s a n s frais, par l a d é l i c i e u s e ar ine de S a n t 

îiEVALESCIÈRE 
• » • • R « B . R V 

Trente ans d'un invar iable s u c c è s , en e e s n -
b a l l a n t l e s d y s p e p s i e s , gas tr i tes , gas tra lg ie s , 
g l a i r e s v e n t s , a igreurs , ac id i t é s , pitui le-s .nau-
aé>' s . renvo i s , v o m i s s e m e n t s , m ê m e e n g r o s 
«es»?, cons t ipa t ion , d iarrhée , d y s s e n l e r i e 
c o l i q u e s , toux, a s t h m e , é touiTements .é tourdis 
s e m e n t s , oppress ion , c o n g e s t i o n , n é v r o s e , i n -
s o m m i e . m é l a n c o l i e , d iabète , la ib lesse , é p u i 
s e m e n t , a n é m i e , ch lorose , tous désordre* d * l a 
poi tr ine , gorge , haie n e , v o i x , d e s b r o n c h e s , 
v e s s i e , toie . r e ins , inte«t ins . m e m b r a n e m u 
q u e u s e , cerveau e t s a n g . C'est, eu oat i - ; . la 
nourri ture par e x c e l l e n c e qu i , s e u l e , réuss i t a 
év i ter tous l e s a c c i d e n t s de l'cnCance.—85.000 
cures , v compr i s ce l l e s de Madame la D u c h e s s e 
de Cast lestoart . l e d n c da P lusk . /w . Madame 
la marquise de Bréhan , Lord Stuard d e D a c f e s , 
pair d 'Angle terre , M. l e doc teur-proteeseur 
\ V u n T , e t c . , e t c . 

N* 63 .476 : M. l e curé Comparet , d e d i x - h u i t 
a n s de d y s p e p s i e , de gas tra lg ie ,de souftrauces 
de l ' es tomac, d e s nerfs . t s iMasae e t s a e u r s 
noc turnes . — N* 46.J70 : M. Roberts , d ' e u e 
c o n s o m p t o n p u l m o n a i r e a v e c t o u x , vernisse 
m e n u cons t ipat ion e t surdi té de 23 a n n é e s . 

N* 46,110 : M. l e docteur m é d e c i n Mart in , 
d'une gastra lg ie et irritation d 'es tomac ami l e 
faisait vomir 15 à 18 fois par jour pendanr 
h u i t a n s . — N* 46 ,218: l e co lone l W a t s o n . d e 
la g o u t t e , névra lg i e et cons t ipa t ion opiniâtre . 
— N« 18,744 : l e d o c t e u r m é d e c i n S h o r l a n d , 
d ' i inehvdrops ie e t cajSMtipaUioe.— N» 49,922 : 
M. B a l d w i n , de l ' é p u i s e m e n t l e p l u s c o m p l e t , 
paraivs ie d e la vesarie e t d e s m e m b r e s , par 
su i t e "d'excès du j e u n e s s e . 

Quatre fois p l u s nourr i ssante q u e la v i a n d e 
e l le é c o j o m i s c encore 60 fois s e a p r i x e n 
m é d e c i n e s . E n b o i t e s : 1/4 k i l . , 2 ir. 2 * 
1/2 k i l . . i fr.; 1 hsl-, 7 fr.; • k i l . , «2 fr.; 1 * 
k i l . , 60 fr. — L e s Bteemts d e Rmat*pm*n. 
e n bot tes , de 4. 7 e t fiO francs. — L a /?•*>*. 
lescère chocolatée, e n b o t t e s d e 12 l s s s m . f r . 
26; de 24 t a s s e s , 4 lr.; d e 48 tas ses , r tx.; 
d e 288 t a i s e s . M fr.; de 576 tas ses , 641 fr. Bu 
e n v i r o n 10 c. la tas se . — Envo i c o n t r e b e a d e 
p o s t e , l es b o t t e s d> 32 et 60 fr. franco. — 
D é p ô t a Rouba ix chea MM. Coi l le , p h a r m a 
c i e n Grand-Place-, More l l e -Bou iyeo i* ; D e s t o n -
ta ines , épic ier sur la p lace; L é o n 9*£^ï> 
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